
FAITS DIVERS INSOLITES
Sels de bain mortels
Une  histoire  incroyable,  et  pourtant  parfaitement  authentique,  arrivée 
récemment à une famille américaine sans histoires, mais qui vit à présent 
dans une terreur perpétuelle.
La  famille  de  Bob  Harrington  habite  un  petit  pavillon  coquet  dans  le 
Missouri. Bob est programmeur, et gagne correctement sa vie. Margaret est 
charmante,  sans  profession,  mais  membre  active  de  la  paroisse  et  de 
diverses  organisations  caritatives.  Leurs  trois  enfants,  deux  filles  et  un 
garçon, ont entre cinq et huit ans.
Il y a quelques mois, ils se sont offert un petit luxe : un jaccusi.
Ce jour-là, c'était un samedi matin, il n'y avait pas d'école ; Margaret met 
tout le monde au bain, et actionne le jaccusi. La fille aînée réclame de la 
mousse,  comme  pour  les  actrices  des  magazines,  et  Margaret  décide 
d'essayer  le  nouveau  sachet  de  sels  de  bain  qu'elle  a  acheté  dans  la 
semaine. Des sels de bain bien ordinaires, d'une marque connue. Comme 
indiqué sur l'étiquette, elle verse le sachet entier, puis retourne à la cuisine 
préparer le gâteau au chocolat pour l'anniversaire de Bob.
Au bout d'un moment, elle entend des cris venant de la salle de bain. Elle 
n'y prête d'abord guère attention, persuadée que les enfants sont en train 
de  se  chamailler  comme à  leur  habitude.  Puis  elle  se  rend  brutalement 
compte qu'il  s'agit en fait  d'appels au secours.  Elle se précipite, et reste 
paralysée d'horreur à la porte...
Les  enfants  sont  là  hurlants  et  gigotants,  couverts  de  plaies  sanglantes, 
l'eau dans le jaccusi est bouillonnante et rouge...
Au bout de quelques longues secondes, Margaret se rend compte qu'il y a là 
dans l'eau quelque chose de redoutable, des formes multiples et vives qui 
agressent les enfants et sont en train de les dévorer comme un troupeau de 
monstres minuscules et sanguinaires ! Elle a alors un réflexe salvateur : elle 
libère  la  bonde.  Le  tourbillon  ainsi  engendré  a  immédiatement  un  effet 
libérateur.  Dans  un  effort  désespéré,  elle  parvient  à  arracher  l'un  après 
l'autre ses trois enfants à l'ennemi invisible, et à appeler les secours...
L'ambulance  arrive,  et  emmène  à  l'hôpital  les  enfants  dans  un  état 
lamentable. La police arrive aussi, et procède aux premiers examens.
Plus rien dans le jaccusi, évidemment, toute l'eau ayant été vidangée. Mais 
les inspecteurs retrouvent un petit être bizarre, un seul, mais quand même 
un, coincé dans la bonde, hargneux comme un dragon miniature, et qu'ils 
extraient  avec  une  pince  à  épiler :  une  sorte  de  larve  ou  d'alevin,  déjà 
pourvu de dents pointues et acérées...
Après examen par la police scientifique, il s'avère qu'il s'agit effectivement 
d'un  alevin :  bébé-poisson,  bébé-monstre,  un  bébé-piranha,  d'une  race 
commune  en  Amazonie,  mais  jusqu'ici  parfaitement  inconnue  dans  le 
Missouri.  Et  visiblement,  les  prétendus  sels  de  bain  gélatineux  n'étaient 
autres que des œufs de piranhas prêts à éclore !
Le FBI  soupçonne là une sournoise  action terroriste d'Al  Quaïda,  dans la 
ligne des sachets à l'anthrax ou au polonium radioactif. Mais elle s'inquiète 
aussi pour d'autres raisons : Margaret Harrington a certes sauvé ses enfants 
en libérant la bonde du jaccusi, mais elle a en même temps fait partir dans 
le fleuve Missouri des dizaines de petits monstres qui ne vont pas tarder à 
grandir  au  détriment  de  la  faune  locale,  voire  des  baigneurs,  puis  à  se 
reproduire...  Elle  espère  seulement  que  la  pollution  récurrente  du  fleuve 
parviendra, sinon à les empoisonner, du moins à les rendre stériles... 


